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1
Ce parfum viril. Ces bras puissants. Ce torse musclé qui l’attirait contre lui… Elle les aurait reconnus entre mille. Combien de fois les avait-elle contemplés à travers les prairies verdoyantes du ranch ? Combien de fois en avait-elle rêvé ? Combien de fois leur avait-elle fait l’amour ?
Lily Beaumont revint péniblement à elle en se demandant comment elle s’était retrouvée là.
Mais où était-elle, au juste ?
Elle remua les jambes et la paille vint s’accumuler sous ses chaussures. Ouvrant les yeux, elle reconnut le visage de Nash James, qui la tenait serrée entre ses bras musclés.
Que diable s’était-il passé ?
— Détends-toi, tu t’es évanouie.
La voix suave l’enveloppa tout entière. Nash la scrutait de son regard bleu lagon, à peine ombragé par d’épais cils bruns. Comme chaque fois, elle se sentit fondre. Jamais aucun de ses partenaires à l’écran ne l’avait autant troublée, ni autant intriguée.
Evanouie ? Comment ça, évanouie ?
Ah oui, elle était venue à l’écurie pour parler à Nash et…
— Oh ! non ! marmonna-t-elle en se prenant la tête entre les mains alors que le motif de cette visite lui revenait à l’esprit. Ce n’est pas vrai !
Il repoussa une mèche de cheveux qui lui tombait sur le visage et le contact rèche de ses doigts la fit frémir.
— Reste tranquille, murmura-t-il. Rien ne presse, tout le monde a fini sa journée.
Autrement dit, les techniciens du tournage avaient regagné leur loge sur le site ou leur hôtel. Dieu merci ! Lily n’aurait donc pas à s’expliquer sur ce nouveau malaise.
Car, depuis quelques mois, elle participait au tournage d’un film relatant le parcours de Damon Barrington, champion de courses hippiques devenu éleveur, incontournable dans son domaine. Le ranch de Barrington était ainsi devenu la deuxième maison de Lily et le responsable des écuries, qui venait d’assister à sa chute, lui avait très vite tapé dans l’œil.
Elle s’était alors retrouvée à entretenir une liaison aussi secrète que passionnée avec lui, avec pour principal décor les bottes de paille de l’écurie… Voilà comment elle en était arrivée à ce moment crucial, à ce point où sa vie allait basculer. Car la nouvelle qu’elle apportait s’apparentait à une bombe que, de toute façon, elle n’aurait pas pu cacher très longtemps à Nash.
— Nash, murmura-t-elle en caressant sa barbe épaisse. Je suis désolée.
Le visage masculin se rembrunit et Nash secoua la tête.
— Ce n’est pas ta faute si tu t’es évanouie. Mais tu m’as fichu une sacrée frousse !
Lily se sentit parcourue d’un frisson, captivée par cet homme capable de lui faire tout oublier. Sauf le fait qu’elle portait son enfant…
— Est-ce que ça va ? demanda-t-il en l’observant de près. Tu veux manger quelque chose ?
Cette seule idée lui déclencha une nausée — ne parlait-on pas pourtant de « nausées matinales » ? Il fallait donc qu’elle les endure tout au long de la journée ?
Elle chercha à se redresser.
— Attends, dit Nash, laisse-moi t’aider.
Avec beaucoup de douceur, il la fit asseoir, puis la releva en l’incitant à prendre appui contre son corps robuste. Il s’agissait là du premier geste de tendresse qu’il lui manifestait, vu que chaque fois qu’elle le rejoignait, à la nuit tombée, ils avaient plutôt l’habitude de se précipiter au grenier pour laisser libre cours à la passion qui les consumait l’un et l’autre.
Comment allait-il réagir à la nouvelle ? Elle-même était encore sous le choc, mais pas question d’en faire un secret. Nash avait le droit de savoir, même si elle redoutait sa réaction. Il était clair qu’un bébé ne devrait pas venir compromettre sa carrière de responsable des écuries. Quant à sa carrière à elle…
Lily en avait tellement bavé pour passer outre le scandale dont elle avait fait l’objet jadis… Comment Nash saurait-il gérer cette soudaine exposition médiatique dont il allait nécessairement faire l’objet ?
Car, dès que la nouvelle serait officielle, les médias leur tomberaient dessus tels des vautours et tous deux n’auraient plus aucune intimité. Comme s’il n’y avait pas de sujets graves, avec l’augmentation incessante du nombre de sans-abri, la faim dans le monde et toutes ces guerres qui sévissaient partout à travers le globe.
Lily adorait son métier d’actrice. Elle prenait un plaisir infini à se glisser dans la peau de ses personnages. En revanche, l’impossibilité d’avoir une vie privée la mettait hors d’elle. Tout en se sachant épiée dans ses moindres gestes de la vie quotidienne, elle s’efforçait d’être très professionnelle et de ne donner aucune prise à la presse à scandale… Une mission qui allait devenir impossible.
— Tu vas mieux ? chuchota Nash contre son visage.
Elle hocha la tête et fit un pas en arrière afin de se détacher du corps chaud et puissant. Ouf, le vertige se dissipait…
Voilà deux mois qu’elle ne pouvait plus se passer de ses caresses et de sa présence… Deux mois qu’elle s’était laissé entraîner malgré elle dans un monde de volupté et de passion. D’autant que jamais encore elle n’avait rencontré d’homme capable de voir en elle autre chose qu’un joli minois. Nash avait su la toucher au plus profond de son âme, de sorte que l’alchimie entre eux n’était pas seulement charnelle.
A présent, après toutes ces nuits passées à se retrouver clandestinement pour se donner du plaisir, ils allaient devoir évoquer l’avenir. Un avenir encore inimaginable quelques jours plus tôt…
Elle lui tourna le dos, cherchant des paroles justes susceptibles d’atténuer le choc. Mais existait-il mille et une façons d’annoncer à un homme qu’il allait devenir père ? Quels que soient les mots employés, la réalité restait là.
— Nash…
Il lui prit le visage entre les mains, la fixa de ce regard bleu hypnotique et captura ses lèvres sans qu’elle puisse résister… Voilà exactement à quoi se résumait leur relation : le désir. Instantané. Irrépressible.
Bien sûr, entretenir une liaison clandestine sur un tournage et dans des écuries n’avait rien de très prestigieux, mais Lily s’en moquait. Pour une fois dans sa vie, elle n’était pas la gentille fille sage. Et le fait de retrouver son amant en cachette ajoutait du piment à la situation.
Qui aurait imaginé que la « petite fiancée de Hollywood », comme les médias l’avaient surnommée, pouvait aussi avoir un tempérament de feu ? Certes, il y avait eu ce scandale, autrefois, mais Lily avait su reconstruire son image de jeune femme raisonnable. Et il était vrai que jamais aucun homme ne lui avait inspiré une telle attirance. Certainement pas ce minable qui avait profité d’elle au tout début de sa carrière…
Car, avant de connaître la notoriété, Lily avait eu la malencontreuse idée de s’enticher d’un acteur de seconde zone, qui l’avait filmée à son insu jusque dans leurs moments les plus intimes. Toute une relation basée sur le mensonge. Après le scandale qui avait suivi leur rupture, Lily avait eu toutes les peines du monde à rétablir son honneur.
Nash la serra contre lui. Sans défense, Lily répondit à son baiser sans plus réfléchir. Remontant les paumes le long de sa chemise, elle sentit les muscles fermes sous le tissu. Il plaqua alors son front contre le sien.
— Tu es sûre que ça va mieux ? Tu n’as plus le vertige ?
— Ça va, assura-t-elle.
— Tu m’as manqué aujourd’hui, poursuivit-il en lui mordillant la bouche. Je n’arrêtais pas de te voir avec Max… Dans ses bras… Ses lèvres sur les tiennes…
La pointe de jalousie dans sa voix la fit frissonner de plaisir. Plus qu’elle ne l’aurait dû. Après tout, leur aventure était censée n’être que physique.
— Tu sais très bien que nous ne sommes un couple qu’à l’écran. Nous interprétons Damon et Rose quand ils étaient jeunes, murmura-t-elle contre ses lèvres.
Max Ford était son ami depuis des années, une sorte de grand frère pour elle. Avoir décroché ce rôle avec lui comme partenaire était pour elle un rêve devenu réalité.
Nash abaissa la bretelle de sa robe.
— Si Max n’était pas déjà marié et papa d’un bébé, j’aurais l’impression qu’il essaie de nous séparer, toi et moi.
Un bébé. Ce simple mot suffit à ramener Lily à la réalité. Elle s’écarta de lui et releva sa bretelle.
— Nash, il faut que je te parle, dit-elle.
Il lui décocha un clin d’œil.
— Allons, je plaisantais au sujet de Max ! s’exclama-t-il. Je sais bien qu’on ne s’est jamais rien promis, toi et moi…
— Bien sûr, je sais que tu n’es pas jaloux, l’interrompit-elle en secouant la tête. Je sais à quoi m’en tenir avec toi.
Du moins, elle croyait le savoir au début de leur idylle…
— Tu te trompes, je suis fou de jalousie ! affirma-t-il en l’enlaçant de nouveau. Je déteste voir d’autres hommes te tourner autour, même si c’est du cinéma…
— Ecoute, je n’arrive plus à penser dès que tu poses les mains sur moi… soupira-t-elle en reculant d’un pas.
La bouche sensuelle de Nash esquissa un sourire en coin.
— Ah bon ? Moi, je pense à plein de choses, au contraire, dès que je pose les mains sur toi.
Lily se passa une main dans les cheveux tout en cherchant ses mots. Depuis qu’elle avait vu apparaître les deux bandelettes bleues qui étaient venues confirmer ce matin ses pires soupçons, elle avait joué maintes et maintes fois la conversation dans sa tête. A présent, le moment de tout avouer était venu et elle demeurait sans voix.
— Nash…
Il reprit son air sérieux et s’avança vers elle.
— Qu’y a-t-il ? Si tu t’inquiètes pour ce qui se passera à la fin du tournage, sache que je n’attends rien de toi.
— Si seulement c’était aussi simple ! chuchota-t-elle en contemplant les bottes de cow-boy qui faisaient face à ses petits escarpins roses vernis.
Nash était un travailleur acharné, à mille lieues des hommes qui cherchaient à la séduire à Hollywood. Quant à elle, l’argent et la célébrité la laissaient de marbre — elle possédait les deux, de toute façon. Elle préférait les hommes proches de la nature et qui se souciaient des êtres qui les entouraient… Les hommes comme Nash.
Oh ! tout cela n’aurait jamais dû arriver. Cela aurait dû rester une aventure purement charnelle, un amour de tournage. Or voilà qu’un bébé allait les lier l’un à l’autre pour toujours…
— Lily, tu as quelque chose à me dire, alors parle-moi… Ce n’est quand même pas si grave !
Elle croisa son regard interrogateur et se lança.
— Je suis enceinte.
Bon, en fait, si. C’était grave.
Enceinte ? Bon sang… Il aurait pu s’évanouir à son tour !
Il scruta Lily, certain qu’elle disait la vérité puisqu’elle avait l’air aussi affolée que lui. De plus, il ne voyait pas l’intérêt qu’aurait eu ce genre de mensonge. Lily ignorait sa véritable identité, elle ne pouvait certainement pas chercher à le faire chanter…
A ses yeux, comme pour tout le monde sur le ranch, Nash n’était que le simple et discret responsable des écuries. Nul ne se doutait de la raison qui l’avait poussé à se présenter chez les Barrington.
Et voilà qu’un bébé venait compliquer cette équation déjà complexe ! Comme quoi la vie était pleine d’ironie…
— Tu en es certaine ?
Il regretta aussitôt sa question. Bien sûr, qu’elle en était certaine : elle ne lui aurait rien dit en cas de doute.
Elle hocha la tête en se mordant la lèvre.
— J’avais des soupçons depuis quelques jours, mais j’en ai eu confirmation ce matin.
Eh bien, cette révélation chamboulait tous ses projets ! Son avenir ici, à Stony Ridge Acres, était compromis, sans parler du reste. Il n’était pas opposé à l’idée de devenir père, mais il avait imaginé que cela arriverait plus tard. Une fois qu’il aurait rencontré la femme qu’il épouserait.
— Je ne sais pas quoi dire, murmura-t-il en se passant une main dans les cheveux, qu’il avait laissé pousser. Je… Bon sang, tu me prends de court, je ne m’attendais pas du tout à ça !
Lily le dévisageait comme si elle redoutait sa colère, voire un déni de paternité. Bien sûr, elle avait pu avoir d’autres amants sur le tournage, mais, vu qu’ils avaient passé presque toutes les nuits ensemble depuis deux mois, il en doutait fortement.
D’autant que ce n’était pas le genre de Lily. Certes, il la connaissait depuis peu, mais il avait le sentiment que ce n’était pas une fille facile, en dépit du terrible scandale sexuel auquel elle avait été mêlée quelques années plus tôt.
Or il n’était pas naïf non plus. Et, sachant que son poste de responsable d’écurie n’était qu’une façade, il devait jouer la prudence et se protéger.
— C’est toi, le père, déclara-t-elle comme si elle devinait ses pensées. Je n’avais pas eu d’autre homme depuis plusieurs mois quand le tournage a débuté.
— Tu m’avais pourtant dit que tu prenais la pilule…
— Sauf qu’aucune contraception n’est fiable à 100 %, c’est connu, rétorqua-t-elle. Cela a dû arriver la fois où nous…
— … où nous n’avons pas utilisé de préservatif, compléta-t-il.
Une seule fois, au cours de ces nombreuses rencontres nocturnes… Nash pensait en avoir un en réserve dans son portefeuille, mais ils l’avaient déjà utilisé. Après s’être mutuellement rassurés quant à leurs derniers tests sanguins, ils avaient rapidement décidé de poursuivre leurs ébats et les vêtements avaient continué à voler en tous sens… Et voilà comment ils se retrouvaient à avoir cette discussion qui ne manquerait pas de bouleverser leur vie à chacun.
Une nuée d’émotions, de questions et de scénarios l’assaillit alors. Il n’y connaissait rien en matière de bébés. Tout ce qu’il savait, c’était que sa propre mère avait travaillé dur pour l’élever dans leur minuscule appartement sans jamais se plaindre, sans jamais laisser paraître son inquiétude. Sa mère était la femme la plus courageuse, la plus volontaire qu’il ait jamais connue. Grâce à elle, il avait trouvé la force de mettre son plan à exécution et ce n’était pas cette nouvelle incroyable qui y mettrait fin. Jamais il n’abandonnerait son enfant, mais il devait aller au bout de son projet et prendre ce qu’il était venu chercher dans ce ranch.
— Je ne te demande rien, Nash, reprit Lily après un silence embarrassé. Je ne voulais pas en faire un secret, c’est tout. J’estime que tu mérites de savoir. Et c’est à toi de voir si tu souhaites ou non faire partie de la vie de ce bébé.
Un secret. Une grossesse accidentelle… Diable, le destin semblait décidément se jouer de lui ! Cette petite idylle a priori sans lendemain prenait soudain une tournure très personnelle et l’obligeait à se projeter sur le long terme. Il ne pourrait pas continuer à dissimuler sa véritable identité.
Car il voulait tout ce qu’il y avait de mieux pour l’enfant qu’il aurait. Et pour Lily aussi. Même si celle-ci ne manquait pas d’argent, Nash tenait à assumer pleinement son rôle de père dans la vie de ce bébé et de sa mère. Mais comment diable allait-il pouvoir s’investir à ce point sans se révéler ?
Et zut ! Jamais il n’avait eu l’intention de placer Lily dans une situation délicate de ce genre. Cependant, le point de non-retour était atteint. Tout cela ne pourrait que se terminer par un chagrin d’amour.
A aucun moment il n’avait envisagé d’avouer son identité à cette femme. Le tournage devait s’achever bien avant le terme de son plan et voilà qu’à présent Lily occuperait une place à part dans sa vie, et ce, pour toujours, que cela lui plaise ou non.
— Je ne te laisserai jamais assumer ça toute seule, Lily, affirma-t-il en lui caressant la joue, regrettant de toute son âme la peine qu’il allait lui infliger. Comment te sens-tu ? Je suppose que tes évanouissements sont dus à la grossesse…
— Ça va aller. J’avais des nausées depuis plusieurs jours, mais c’est la première fois que je perds connaissance, répondit-elle en cherchant son regard. Heureusement, tu m’as retenue…
— Il s’en est fallu de peu.
Il éprouvait toujours ce brûlant désir pour elle. Malgré la nouvelle. Il s’empara de ses lèvres pour y chercher le réconfort que seule Lily savait lui procurer. Au moment où il rentrait chez lui le soir, dans le cottage qu’il louait, elle lui manquait déjà, même s’ils venaient à peine de se séparer. Jamais il n’avait éprouvé un manque de ce genre avant de la rencontrer.
Et cette attirance n’avait rien à voir avec le fait que Lily soit l’une des actrices les plus adulées de Hollywood. Spontanée, authentique, elle ne faisait pas de manières. Il ressentait pour elle la plus profonde admiration et le fait qu’elle soit la meilleure partenaire sexuelle qu’il ait jamais eue ne constituait qu’un bonus.
Elle répondit à son baiser et plongea les doigts dans ses cheveux. Voilà déjà deux mois qu’ils se voyaient en secret, mais l’intensité de leur passion restait intacte. Cette femme réagissait au quart de tour à ses caresses, elle était si parfaite pour lui qu’il ne pouvait tout simplement plus se passer d’elle.
Or, pour le moment, ils avaient des choses urgentes à régler. Sans parler des problèmes qu’il devrait affronter seul.
Bon sang ! Il avait cru la laisser à l’écart de ses propres soucis et s’en tenir à une relation purement charnelle. Or il ne pourrait y échapper désormais : Lily découvrirait tôt ou tard la vérité à son sujet. Certes, il pouvait repousser l’échéance, se donner le temps de la réflexion, car, en plus de Lily et leur bébé, il devait penser à son autre famille.
Il recula d’un pas et dévisagea la jeune femme. Une fois qu’elle saurait qui il était, elle ne voudrait plus rien avoir à faire avec lui. Toutefois, quand bien même elle le détesterait de lui avoir menti, elle ne pourrait lui interdire d’être présent pour leur enfant.
— Je te raccompagne à ta loge pour que tu fasses tes valises, déclara-t-il.
— Faire mes valises ? répéta-t-elle avec un mouvement de recul.
— Tu viens t’installer chez moi.
Elle croisa les bras.
— M’installer chez toi ? Comment ça ?
— Il faut que je puisse prendre soin de toi.
Elle éclata de rire, puis secoua la tête.
— Je ne suis pas mourante, Nash. Je suis enceinte !
— Enceinte de mon enfant, précisa-t-il. Je dois veiller sur toi.
— Mais comment vais-je expliquer mon déménagement ? Personne n’est au courant de notre aventure !
— Je me fiche bien de ce que vont penser les gens, reprit-il en haussant les épaules. C’est de toi et de notre bébé que je me soucie !
— Eh bien, sache tout de même que les médias sont à l’affût de la moindre information croustillante à mon sujet, dit-elle en posant les poings sur les hanches. Tu ne comprends donc pas que j’ai une carrière et une image publique auxquelles je ne peux pas renoncer sous prétexte que tu as décidé de tout prendre en main ? J’ai travaillé dur pour me défaire de la réputation de dévergondée que Hollywood m’avait faite au début. On me respecte à présent et j’aimerais que cela continue.
Elle avait raison, il raisonnait de façon égoïste, mais il n’était pas question de la laisser gérer seule sa grossesse. Sa propre mère avait vécu cette épreuve et le seul fait d’y repenser le rendait malade. Et puis il s’agissait de Lily : de cette femme dont il ne pouvait plus se passer. L’avoir à demeure, avec lui, leur permettrait à tous deux de satisfaire leur très vif appétit charnel.
Il se ravisa. A la vérité, il devait peut-être apprendre à contenir sa testostérone. Pour l’instant, du moins. Il trouverait toujours un moyen de garder Lily près de lui, que cela lui plaise ou non. En tout cas, il ne voulait rien rater des étapes de la grossesse, puis de la vie de leur enfant.
— Comme tu veux… Dans ce cas, c’est moi qui m’installe chez toi.
Lily haussa un sourcil dubitatif.
— Nash, franchement… Je vais bien. Je ne vais rien faire de plus qu’aller sur le plateau le matin et me coucher le soir.
— C’est bien ce qui m’inquiète, répliqua-t-il. Tu es fatiguée et tu forces trop à l’approche de la fin du tournage. Bon sang, Lily, tu viens de t’évanouir !
— Je ne peux tout de même pas arrêter de travailler !
Quelques instants plus tôt, il était sur le point de l’emmener au grenier, et maintenant il se demandait combien de nouveaux mensonges il allait devoir inventer à son intention…
Derrière lui, les chevaux s’agitaient dans leur box. Le soleil couchant envoyait ses rayons rougeoyants qui entraient par la porte de l’écurie. Un décor qui aurait dû lui inspirer calme et sérénité, alors qu’une tempête intérieure sévissait en lui.
— Et après le tournage ? Que comptes-tu faire ?
Voilà. Il avait posé la question ultime. Il devait connaître ses intentions. Certes, il était prêt à fonder une famille, mais, considérant que Lily et lui vivaient chacun à un bout du pays, ils allaient devoir trouver une solution qui leur permettrait d’organiser leur vie autour du bébé.
Lily détourna les yeux avec un soupir.
— Je n’en sais rien, Nash. Je n’en sais vraiment rien.
Ils auraient le temps d’y réfléchir, en fait. Pour l’heure, Nash maintiendrait le projet pour lequel il était venu. Rien ni personne ne pourrait l’empêcher de le mener à bien. D’autant qu’il en savait désormais assez sur les Barrington pour planifier la prochaine étape.
Il avait eu de bonnes raisons — professionnelles et personnelles — de se faire engager sous une fausse identité, la première d’entre elles demeurant les incroyables étalons et poulinières de Damon. Voilà des années qu’il lorgnait dessus et il était prêt à tout pour les acquérir.
En dévisageant Lily, qui paraissait inquiète malgré son ventre encore plat, Nash comprit que la vérité qu’il était venu chercher au ranch ne la concernerait nullement. Pourtant, à cause d’un secret vieux de trente ans, le bébé et elle risquaient de payer le prix fort.
Il ne restait qu’à trouver un moyen de convaincre Damon de lui vendre ses meilleurs chevaux. Ensuite, Nash rentrerait chez lui et pourrait se consacrer à son enfant.
Chaque chose en son temps.
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